
шшш.

■ Ш' І

■

•ч •

І

■ : '

V, шВ

:
' V ;> . . '
- ■ ;-л - V -А

V;' >.<

/

• /

•••••: •Ч'.м
. >4 Я".

• : ■ ■:

'

■
::1І

■:ШїЩі І

:

, ■'

. ' • - о.% ?;. • - . —
".V.

•V

.

• ; ІЧ “
X Щ

.
' ■ І

шш ■Н‘Ш: ї' 'Уш
. ■

■ •....... Т-- І
. ■

ÿ: Я к
V- Ш

? Ш- /А ASKЖЕІ. « Ш gâfЩ"
Щш

іs *5■‘J №

Я!ИЯВв=в^а=и|иявиа!В!вял|ІІйіа>мввїшшівв!Л8ввв
EDMUNDST0N, N.4 13 ОСТОВЕ 1927(CINQ SOUS LE NUMERO

QUATORZIEME ANNEE. N.
-K-

UN BEAU SUCC AU LAC BAKER\ Щ

NS TRAGEDIE AU L’HON. ERNEST 
LAPOINTE EST 

DANS LE DEUIL

LES ACTIVITES DE La succursale St-Thomas d’Aquin donne un bel exemple ■ 
L’objectif de l’assurance est dépassé — Qua tôt 
nouvelles recruta — Election des officiers.
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UC ST-JEAN AU £ DE BATHURST JÊ
M. DAMASE R. LANG EST CHOISI PRESIDENT f

.... Double malheur — Incendie — 
Une femme brûlée vive— Des 
enfants bleksés.

Rentrée joyeuse le 6 aepi 
personnel — La ret 
ciens qui procure un $6ngé.

— Changement chez le 
et wn congé — Visite d’an-
■e

O 1 O M. Syfroid Lapointe, père dû mi
nistre de la jdatice, meure à 85

Chicoutimi, 8.— Une horrible 
tragédie s’est déroulée ces jours 
derniers à La-Doré Lac-St-Jeân, 
une après-midi, M. Alfred Ménard 
entra chez-lai en titubant et bles
sé à une jambe par un coup de 
hache. Il demanda à sa femme de 
lui préparer quelque chose de 
chaud. Celle-ci tarda à le faire' ta. 
par-се que le poêle semblait é- 
leiht. Son mari l’incita à verser, 
du pétrole afin d’activer le feu.
C’est ce que fit Mme Ménard 
mais il y avait de la braise dans le 
poêle et le feu jaillit. Mme Mé
nard avait déposé le bidon de pé
trole et de gazcîine sur le bord du 
po'-le et l’explosion se produisit 
subite et terrible, brisant tout et 
brûlant affreu jement. Mme Mé
nard et blessant deux enfants Mme Syfroid Lapointe, née 
dans ia maison, M. Ménard, mal-1 (Adèle) Lavoie, avait précédéson 
gé sa blessure se porta au se- époux dans la tombe, il y'я qucl- 
conrs de sa femme et ' aida à se, 4°es années. Deux fils de M. La- 
rendre chez une voisine tandis que P°inte sont aussi décédés. Le dé- 
lee citoyens accouraipnt de tous 'tunt laisse dans le deuil son fils, 
côtés jiour maîtriser l’incendie qui l’hon. Ernest Lapointe ; et deux 
faisait rage dans la maison Mme tilles, Mmes Lafrance, de Saint- 
Ménard es tmorte des suitr s des R*0'. et Michaud, de Montréal, 
brûlures qu’elle s’éui't infligées. »
deux jours plus tard. ———,

TIQUES
ont être 
s ne con- 
’У onces, 
es confi- 
imerçants 
rant, pour 
: ces pro- 
idant s’en 
ses quan- 
t à six 
ende de

L’ETE DE 1927 La campagne de recrutement

(Dg notre correspondant) 3 tre reconnaissance èt nos meil- EN АСАЙ1Е І J^dï^ncht^ffà
D ordinaire, la rentrée au col» leurs voeux. ЬЛ AVAVUà R , _____ uL. nilb„

ge apporte aux yeux des petits W Dès le lendemain de lâ rentrée, ---------------- i1Ue troue après la grand’m^w
larmes de la separation, au visagl tous se dirigent vers leurs classes Le commencement es t la moitié 1ans ,a nouvene salle oaroisemle. 
des plus âgés la tristesse des rtû font connaissance avec leurs pro- d* tout Aussitôt après la messe les pa-
cances disparues et de UnneeM fesseurs et feuillétent d’un air , -------- -------- , oissiens se sont rendus à la salle
oorieuse qui s annonce. Jamal pensif leurs nouveaux livres en- Lete 1927 comptera dans lins- )oor entendre le Dr A-M Sor- 
rentrée dans notre collège ne f# core pleins de secrets: cependant, ‘oire de nous- « У eut de nan président-général de la So- 
moins tiuste, j oserais meme dai ies nouveaux passent de» exatpens bf"s travaux d’accomplis et iaé et M. J.-G Boucher du 
quelle fut joyeuse. Sous un bm quj vont les classer dans les diffé- d heureuses initiatives entrepri- •Madawaska" 
tant soleil, mardi le 6 septeitfMfc rents cours. Les classes sont r.om- ses- Nommons les assises de la Le q, Sormany a rappelé à l’ai 
les groupes déle-es que les di*- breuses: Les Elements latins se Convention plénière de la Société fholreles difficultés que les Aca 
rents trains descendent à Mf- dédoublent et reçoivent chacun Nationale, le Congres de la So- ont eu à surmo„ter pour a» 
thurst montent joyeusement ft une quarantaine d’élèves. Avec clctc Mutuelle, le Congrès péda- wrer kur survivance. Il a démbn- 
colline que couronne le collèjt une joyeuse ardeur, tous se met- jonque des Instituteurs et des tré toute l’aide que la Société l’As- 
aux murs de brique blanche as*- ient au travail : en récréation, les Institutrices, plusieurs retraites iomption a fourni, au point de vus
tiquement encadrées de gra*itf jeux ne traînent pas.Les élèves eu fermees pour institutrices dans les ratériel et éducationel pour >
sombre-Quelques absente mais en mêmes surpris de se voir si vite différents couvents de la provin- c'èvement de ce petit peuple mal-
revanche pjus de quatre-vingts dans la vie du collège, pensent, ce- enfin l’inauguration des retrai- raité
nouveaux: la division des p<tts mais trop tard, qu’üs ont oublié... fermées pour les hommes au m. J.-G. Boucher a expliqué le 
en particulier en tout renouvdfc. de s’ennuyer : la retraite vient met College du Sacré-Cœur de Ba- onctionnement de la société, ses
La famille collegiale s’agradpit ,rc les âmes et les cœurs encore (burst. Il y a donc de quoi ré- Ijiférentes classes: écolière, d’.s-
chaque année et rapidement: «le plus complètement à l’aise ; un ,'ouir tous ceux qui ont à cœur les .mance et de maladies II se’st
compte déjà deux cents cinquante congé l’annonce : un autre la clô 'п1'ге‘Д vitaux de U Religion et (forcé de faire comprendre à tou
élevés lure. Dans l’intervalle ,1a parole de la Patrie chez nous. 'importance de 1'assurance, .en

De grands travaux ont applani ierme et pleine de doctrine du Ce ne doit pas être toutefois xénéral, comme moyen de uS> 
les cours de récréation ou défor- Père Théssel, supérieur du sémi- ,ufle ra,son de nous croiser les cttion pour la veuve et les orplSd
mais une douzaine de jeux); de naire de Halifax, remue les âmes ; ’ras. U reste maintenant l’action, in*. 11 eucouragea également m*
Base Bail pourront facilement é- la grâce fait le reste et tous repren ” nc*us voulons faire suite à tous mditenrs à r-s4r attacher au sèL
taler leurs losanges réguliers. La nent leur classe joyeux et bien dé- nos ”°ns désirs. Il faut en plus ;uivant ainsi l'exemple des 
verdure a bien essayé de cacher cidés à être fidèle au devoir quo- une actlon soutenue et persévé -êtres, à lire et à encouragera 
un peu la trsitesse de ces grandes tidien jusqu’au bout. raotc> si nous voûtons que tour •resse àcadierev-, Vr

vides pendant les vacances, En juin dernier, pour ,1a pre- ce8. travaux aient les lendemains L’assembléç était sous la priSf 
bêlas ? elle va vite perdre sus raière fois, le collée accordait le ' ra,ment efficaces. Celui qui après lideiace dé l’abbé M. Richard, сЯР 

. Le 12 octobre est l’anniversaire 9ro'ts et ses couleurs, piétinée pafr baccalaureat aux premiers finis- av°ir pris résolutions précises, di- e la paroisse, dont le dévouement
Paria, 8. *- Trois chauffeurs, de l’arrivée de Christophe Co- ^us ces etevea aux pied, agiles’’, sants: Cléophas Haché de Ba- si't-»", au Congres pedagogique our la société ne se mesure pas

Мш сіянні, Mord -et Kirtioff, al- lomb en Amérique- Lhaaue an- Peu de changement dans le j^et- thurst, George Saulnier de Traça- des Instituteurs, s arreté au seuil Jvpuis quelques semaines, il al
ternant au volant dé leur auto,ont née, le Consml locaJ dTlTOrdre s?onel- N^re supérieur qui $ to§- die, Camille Leclerc de Grand- de action est ce paresseux dont ait préparé le terrain et son tel
brisé plusieurs records sur la pis- des Chevaliers de Colomb fête cet ses vacances en РпгаселЯб ІЙ^ІРР'Гу» ■>„ dhal ІГіаІщ, 25!Іе.1 n(ure: 11 vent et ne ail ne resta pas vain. Q««ihjB
te de Montlhéry, près de Paris, évènement par mie partie d’hui- e®‘ ™venu rePfse,: ff”e no6s som, te de St-Léonard. Appelés à se "І*1 P*1- "tes,jwe*w avaient к гsonnes demandèrent tour ndh
ces jours derniers. Les voici énu- très. mes heureux de le saluer;en en- choisir une vocation, tous, ont *?!en. observ' ' homme lorsqu’ils mssion dans les rangs de h so#
mérés: Le record des 24 heures Près de 100 membres se sont D?nt'^*,.Pr^fet *** discipline, le pris le chemin du séminaire. En disa'ent qne le commencement est -iété. Plusieurs d’elles prirent d4' 
ayant parcouru 2723 mlUes à une réunis à la salle du conseil d’Ed- Prre ^uel°’ a eté aPPclé à «m- se rendant à Halifax, où ils com- Д de tout. A. M. 'assurance au point de dépasse) '
vitesse moyenne de 113 milles .43 mundston, hier soir oour suivre1 P • ,U1 Poste. ,mP°rtant à Mon- plèteront leurs études chez les L Echo de Campbellton . ''objectif de la succursale dans ІІ
і ITieurje; le record de 3<000 mil- avec un enthousiasme qui ne se! -' Lul’ 4,4і, р?пЛа,”* Plus«ur* pères Eudistes, ils se sont tous  irésent concours. L'objectil po*
les, cette distance ayant été par- dément pas, cette belle tradition !}?"“?. a ve!1™ “ fidèlement à 1» rencontrés au collège 1 aveille de ■ ® nombre de membres est ■
r- „^heures, 31 minutes. La soirée débuta par l’installa- o!?C'!)l,ne g^nera'.e d< la maison, leur départ, heureux de revoir la I RIVIERE-VERTE I "4 e‘ Richard ne <іЦЗEn tout 5,000 kilomètres (3,105 tion des nouveaux officiers céré- lu' 4“' savait si bien mêler la fer- maison qui a abrité leurs jeunes- I_____ I ms de le dépasser de beaocoal

-- milles) furent couverts en 27 monie conduite par M Martin • e ,, la d°uceur, nous ne sau- se, de revoir tours professeurs et Dans l’après-midi le ini’si 11»,
heures, 30 minutes et 40 secondes. Thériault, député de District et гюп® l c’ubl.,er' Раг*і aussi le Père leurs camarades de hier. Chic Mariage ^néral fit l'initiation des сиЩ*

M. Jos. Powers de Grand Sa’uft, L ч‘"T d“ U classe finie tou, se réunis- Lundi le 10 octobre, eut lieu laquelle, fut suivi de V&Z
cerémoniaire d’Etat. Quelques tous м Ct gîandlr- sent et la fanfare renforcée par dans Ц0* du Sacré-Cœur de officiers et de leur iS
discours suivirent. Le grand che- intéressante» r”*»* P™1*?.3*?* nos cinq anciens—parait pour la la Rivière-Verte, le mariage,de ,at ' Ж
valier Léon Gagnon annonça au 5“ «=t captivant, l’.nfir- СЛПЧ *оіГепТЇьііс it père Mlle Eladie Thibodeau à M. Ré- . U Pftoisse de Uc-Ba*.
cours de ses remarques qu’une nei TiU(Lr?tmSi, Vraiment ™ater‘ supérieur en l’honneur des an- gis Martin de Grand-Isle. Le ma- -'mpfe ’une d<“ Plus belles si*,

“• - iecHES r.’ssts.-s.w SSEH НННЩcollèges. A ces deux disparus, no- *** Premiera fi- ,jc St-Hilaire père du*marié et M 'ns visiteurs ont été hearasf
nissante se diriger vers' le sacer- pauTR y! ‘ ’=nt surpris de voir dans І.Д
doce. Quel encouragement pour 1 hibodeau père de la ma- -fie salle oaroisxîale An r n.
d’autres de les survre et Jour r,c' Pa,s4ue la marié était de la
tous de se bien préparer à la vto, eongregafon des Enfants de Ma- 8ptil
a l’exemple de ces puissants par Г.Іе’ ®* fut dans le Sanctuaire qu - é d la^décuraale 
une bonne conduite, un travail se rendirent pour recevoir la Les n0uv4tx offtoWx h, U . 
persévérant et par Vine piété vraie R^^diction. Avant la cérémonie, salc st-Thoraas d’Aquin ag2 
et solide. Oui, elle est bien intime ? entree des mariés on èxecuta ésident, M Damase
cette vie de famille au collège et !a ■!?, |*e. 1f°on ■ )Ymlts І îa -e-présidrot, Mlle UuraF’ C5
-Ile se manifeste aussi bien dans man^* avec la présidente de la . 2ème vice-orèsiHrnt M vvi 
|e deuil que dans la joie. Aussi, ЧпР|г'>)а1ц П se rendirent à l'Au- . Caron ; secrétaire Mlle Régit
undi, le 19, service pour l’âme de tel d® ,a.Ste"X,fg= P°“r *“• la iron; séc.-adjomt" M So^
Alphonse Daigle de Baker Ijrook, consécration a Marie puis déposa Martjn. percepteuMièsorierpS 
un camarade de l’an dernier, mort 1°" ,co®d°n d-5afan.t de “ane ' é M. Richard;corn -ordonatew 
accidentellement pendant les va- Pendant la cérémonie on chanta \1M ros Bélanger et Phvdti? 
cances. Personne ne l’a oublié : !? m?s“ du premier ton en par- Nadeau; conseillers Mmr te 
dans une même pensée, tous se A offertoire, cantique “Bé- ph Oueltot, MM, Edmond ChL 
trouvent réunis à la chapelle pour "'Mro-rimis, par Mlle I. Raymond ;et et Шппу Lang- chancelièi
ЮГ mt^eUeÆrooTh к,^™т,ПеАПі!гоГр0иг^: Мш* НеПгі ^ '

prière est douce sur un cercueil. n""?r •■cérémonie, Mil L. Thé-
orhni^iétu ЖГЇ ‘Її RouteTatorit^lè^qœ

organisées, Là Congrégation du ЛїПе R. Dionne.
Sacré-Cœur a choisi pour préfet : f D’Etre Enfant de Marie”, par New-York, 10—Jack Del 
m« R^'nrh^rtl *****?!*’• * La mariée pour la cérémonie f vendredi prochain,

wassfasgi йяажв йгміг.й

se*m*mbres. LeCer- e meme couleur avec une four- 

d r renette devient I Auto, visitant Ouéber

Kg Québec, 10.—L’hon. Ernest Là- 
pointe, ministre de la justice, 
vient d’être plongé dans un grand 
deuil par la mojt de son père, M. 
Syfroid Lapointe, survenue hier', 
à Saint-Eloi, comté de Témiscoua-

M. Syfroid Lapointe était âgé 
de 85 ans. Jusqu’à ces derniers 
temps, il avait joui d’une ecellen- 
te santé. Il y a dix jours, la mala
die le frappa. Le ministre de la 
justice se rendit aussitôt à son 
chevet, qu’il ne quitta qu’aux der
niers moments du vénérable octo
génaire, qui s’est éteint paisible
ment, vers 4 heures 3<VJûer après- 
midi.
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f: I CANDIDAT

M. Eugène Marquis, avocat de 
Québec, vient d’être choisi par 
la convention, comme candidat li
béral dans la prochaine élection 
qui aura lieu dans Kamouraska.

Cette élection est nécessitée par 
la mort de M. Nérée Morin. M 
Marquis est avantageusement 
connu dans le comté de Madawas- 
la, ayant fait la campagne poli
tique en deux occasions.

KY K:'
B; : &
I

O UN ENFANT EST 
ECRASE A MORT

/

LA VEUVE DE L’EX
PRESIDENT A VECLE 
GOUVERNEUR SMITHPAR UNE AUTOMOBILE

Le jeune enfant de M. Georges 
McIntyre de St-François a trouvé 

presqu’instântannée 
mardi après-midi, la jeune victi
me n’était âg^e que de sept ans. 
Cet accident a causé un grand é- 
moi dans la paroisse de St-Fran
çois où ia famille McIntyre est 
bien connue.

і і■M..1
K
m

і Nouvel Evêque à Boston Tacoma, Washington, 6,—Mme 
Vve Woodrow Wilson fera cam- 
pagpe avec le gouverneur Smith 
dans la prochaine élection prési
dentielle, si l’on en croit Hugh C. 
Wallace, qui fut ambassadeur des 
Etats-Unis à 'Paris sous feu le 
président Wilson. L’ex-ambassa
deur est rentré chez lui, à Taco
ma, hier soir, après une absence 
de plusieurs mois. Il arrivait tout 
droit de NewiYork.

M. Wallaee compte sur Mme 
Wilson pour ramener le parti dé
mocrate au pouvoir l’an prochain. 
Elle y arriverait en maintenant la 
cohésion du “solid South” 
remportant les états occidentaux 
du Washington, de l’Orégon, de 
Californie, du Montana, de l’Ida- 
ho, du Nevada et du Wyoming, 
lesquels comptent 39 voix dans le 
collège ’lectoral. Le gouverneur 
Smith ferait sa part en balayant 
! Est. Il y a quatre ans, M, Walla
ce figurâ t parmi les partisans de 

cAdoo contre Smith à la gran- 
de convention nationale des Dé
mocrates.

une mort

Rome, 10.—Le Souverain Pom 
■. life a nommé Mgr John B. Peter- 

son, de l’église de Ste-Catherine 
de Gênes, Mass, évêqué' auxiliai
re de Bœtoe. *

O 1 0 ІPARTS DE CHARLEMAGNE
ET VENTE DE PANIERS DELANEY VS

DIMANCHE LE 16 OCTOBRE, 
Л ALBERTINE, N.-B.jeunes 
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i Unge- 
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Cette soirée aura lieu dans la salle de la beurra- 
ne, mu profit de la nouvelle église.і A3

I
Exposition Agricole

ST-HILAIRE - LE 19 OCTOBRE
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Pi.* . і ,®ч ' LE MADAWASKA «ж —\ —C*«st presque une position so-Il 
culs de nos jours, de perler frsn- 
S«ls à la perfection.—J. Novicow. Ц

Є © —B n’est pee de plus
gloire que de combattre 
langue de le patrie.—Jean,€V

J.-G. BOUCHER, éditeur-propriétaire:
ABONNEMENT: Canada $1.50 Etranger $2.00tts sont 
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~zL’AGRICULTURE 
AU MADAWASKA

en français. Voilà qui est bien et 
qui réconforte c*ux qui luttent 
pour que le franco's soit enseigné 
dans les écoles, de la même façon 
que 1 anglais, afin que la généra
tion qui grandit, quelle soit de 
langue anglaise ou de langue 
française, sache parler et écrire 
correctement les deux langues 
universellement гесоптуїгз.

O. N. T RICOCHE
% SAVEZ-VVARIETE» VaJІ8Щ M n LA BANQUE DÉ FRI

PALERME ET SA SAINTE » ij La Banque de France < 
un rôle si important de 
nanceé alliées durant la 
été organisée dans sa f< 
tuelle par Napoléon 1er і 
ans.

Le мі est de boom qualité - Les cultivateurs ont im 
ben marché local - fl ne leur manque que let 
produits.

f
Palerme, en Sicile, quoique vi

sitée par un assez grand nombre 
de touristes chaque année, n’atti
re pas toute l’attention qu'elle mé
rite, car, sous le rapport pittores
que, comme au point de vue cli
matique et historique, c’est une 
des villes les plus riches de l’Ita
lie. Sa cathédrale est un des plus 
beaux monuments du style Nor- 
mand-Sarrazin qui existent : de 
l’extérieur, elle fait plutôt Virr.- 
pression d’un palais mauresque 
que d’un édifice religieux. Les ha
bitants ont conservé des coutu
mes intéressantes à étudier ; c'est 
ainsi que l’étranger n’est pas peu 
surpris de voir les plus vulgaires 
charrettes couvertes de peintures 
représentant des scènes histori
ques ou bibliques Mais le côté le 
plus original et touchant dis ca
ractéristique locales est l’attache- 
mtrt des Palermois pour leur p.t- 
tr- nue, Ste Rosalie. Celle-ci est 
justement appelée “l a Phis Cia- 
cieuse des Saintes”.C’est une char
mante et sereine figure, dont le 
souvenir communique une note 
poétique à toute la région. Au 
Xlle siècle, âgée seulement de

hauteur, sur les flancs du Mt. 
Pe’legrino, dominant la ville et 
la baie. Elle n’abandonn* jamais 
ce refuge jusqu'à sa mort, en 1170. 
Chose étrangère, la vie de cette 
Sainte n’attira guère d’attention 
on manque même de détails sur 
elle eu dehors du fait que la beau
té et la douceur de Ste Rosalie 
n’était égalées que par sa piété. 
Ce n’est qu’en 1610, lors d’une 
peste ravageant Palerne qu’il se 
produisit un évènement extrarr- 
dinaire :un homme rêva qu’une co
lombe lui montrait le chemin de 
la caverne, oubliée alors, du Mt. 
Pellegrino. Il s’y rendit, et dé
couvrit ' là le cadavre, parfaite
ment conservé, de Ste Rosalie, 
décédée 440 années auparavant. 
Le clergé, prévenu, rapporta en 
grande pompe ce corps' à la ville ; 
et, à ce moment, l’épidémie prit 
fin. La Sainte devint la patronne 
chérie de Palerme, qui a élevé un 
monastère près de la grotte et 
consacre à la Sainte des Fêtes de 
quatre jours chaque juillet. On 
promène alors par les rues les 
reliques de la Patronne de Paler
me dans un énorme char, plus 

quatorze ans, Santa Rosalia quit- haut que les maisons entre les
ta sa famille,pour aller sVtablir quelles il circule, 
dans une grotte, à 1,500 pieds de
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• | O PROFITONS DU VENT

Un bon vent semble souffler, . „ -,
sur le pays, écrivait récemment | do,,ars ft Napoléon lais 
un confrère. C’est ce que nous cm- ' sousî,n,v't pour trente parts, 
yons et avons dit nous-mêmes. Il j?ur<*hm les plus grands bb 
faut en profiter et le plus tôt pos- s.ms de France sont intétx 
sihle. Cette brise de bonne enten- dans aBanque et en outre, ï 

de justice qui nous vient rente”deux mille participant 
d’Ontario pourrait bien tomber, vaîlt ЧЛе ou deux actions ch* 
ou se changer en une bourrasque , - Banque de France à en\ 
orangiste. Le nouveau comité . cePts succursale» dans 
Langue et Education de la Socié- 7nnc,pa es Vllles et ses 
té Nationale, aussitôt nommé s’il °“S de nationalité français^ 
ne l'est pas déjà, se mettra sous *u nombre de “P* mille. 
peu à l’oeuvre dans ce sens, pro
fitera de ce bon vent pour se diri
ger vers Frédéricton et demander 
avec persistance un remaniement 
de notre programme scolaire.
C est, du moins, ce à ,quoi nous

ПОЗІїО Ce fut à l'origine une i 
gnie au capital de six miQj3psi

TTftjn 'І1ШІ

WW'11'1’SJ.; à>|
ТГлїиТГп

. On se plaît à dire et à répéter que la principale indus
trie au Canada c’est l’agriculture. C’est très vrai, et les sta
tistiques sont là pour nous le prouver. 

i L’agriculture est une industrie payante en autant qu’
elle est pratiquée sur une base d’affaire, et conduite avec in- 
télligence.

Le comté de Madawaska possède de belles terres. La 
qualité du sol est excellente en plusieurs endroits. L’égout
tement se fait facilement grâce aux cotifs d’eau qui le tra
versent. Un bon sol, c’est l’essentiel en agriculture et 
l’avons. >.
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. г nous1 V Un secoed, point important en industrie agricole, ce 
- sont les marchés pour écouler les produits. Nous

particulièrement favorisés à ce sujet. Les villes d’Edmun- 
dston et de St-Léonard offrent un marché local avantageux 
pour 1 «beurre, les oeufs, les viandes, les légumes, etc. Si 
par hasard ce marché local devenait encombré, nous avons 
à notre disposition des voies ferrées, trois chemins de fer 
qui porteront facilement tous les produits au dehors. Mais 
avant que cette condition existe, il s’écoulera bien des an
nées.

і
Le cultivateur qui fait, ls 

mace sur les petits profits < 
ceux qui ne réussisent ps 
rait à la beurrerie, si ça 

sous de plus la livre, ra 
J.-G. B. tionne que puelque

sommes
î |

OEt
nous attendons.êBÎ acslj 
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Ainsi nos cultivateurs ont le sol requis et les marchés 
suffisants pour écouler leu ri produits. Que leur manque-t-il 
pour queTeur travail soit rénumérateur ?

IL leur manque justement les produits. Nos cultiva
teurs ne produisent pas suffisamment, ou plutôt ne culti- 

,, ' vent pas les produits en demande. Des milliers de douzaines
d’oeufs, des tonnes de beurre et de fromage, des quantités 
considérables de légumes de toutes sortes sont importés cha 
que année dans notre comté, particulièrement dans la ville 
d’Edmundston. Le revenu de la vente de cesxproduits s’en 
va à l’étranger, enrichir les cultivateurs des comtés avoisin- 
nants et d’ailleurs. Pendant ce temps, nos cultivateurs se 
lamentent, peinent à la charrue sans dédommagement ap
préciable.

Il est. incontestable que notre comté se prête admira- 
blemeat bien à l’industrie laitière. Ceux qui gardent un bon 
troupeau de vaches le savent. C’est l’industrie la plus pa
yante de la ferme,lorsqu’elle est faite avec raisonnement,par 
ce quelle procure une grânde quantité d’engrais de ferme 

• qui sert à engraisser la terre. Les récoltes sont plus abon
dantes ; les ahimaux sont mieux soignés ; le rendement des 

' vaches augmentent et le porte-feuille grossit naturellement.
N’est pas bon cultivateur celui qui sait conduire les ma

chines agricoles dans les différentes opérations de la ferme 
et ne possède pas les notions générales de la culture et du 
soin des animaux. Le cultivateur, pour réussir, doit être 
renseigné. Ceci nous est prouv&ipar les succès qu’obtien
nent les cultivateurs qui ont benificier de l’enseignement 
agricole.

Depuis le printemps, le comté de Madawaska a un a- 
gronome, un hoknme qui a passé plusieurs années de sa vie 
à étudier l’agriculture sous toutes ses formes et toutes 
applications. Cet agronome, rénuméré par le département 
d’Agriculture, est à la disposition de totis les cultivateurs 
du comté pour leur donner les conseils et les renseigne
ments dont ils ont besoin. Il est leur avocat, leur conseiller 
dans l’exploitation de leurs fermes. Ses services sont gra
tuitement offerts à tous ceux qui veulent en profiter.

L’agrenome est l’homme tout proposé pour répandre 
les connaissances agricoles daps le comté. Par ses conféren
ces, ses êauseries à domicile, ses démonstrations sur la fer
me, ses renseignements à point à son bureau, il apprendra; 
aux cultivateurs désireux de réussir, les méthodes prati
ques du culture et d’élevage.

La lecture de revues agricoles est également nécessai- 
re au cultivateur. Nous aurons bientôt une revue agricole 
rédigée en français, dans la province. Il n’y a pas un culti
vateur qui puisse se dispenser de la recevoir. Elle appren
dra a fous comment cultiver d’une façon pratique pour ré
colter abondamment. Elle enseignera quelle sorte d’ani
maux il faut garder pour eh tirer des revenus.

Messieurs les cultivateurs, vous avez le sol pour pro
duire abondamment, vous avez le marché local suffisant 
pour écouler tous vos produits. Vous avez un agronome à 
votre disposition pour solutionner tous 6 
Bientôt vour aurez une revue agricole p_.

cole de la province? comte agn.
Vous le pouvez, si vous le voulez!
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George Nestler Tricoche.

• ' LES PRIX
hulion à l’arrivée des trains. 1-а I ment dans les villes, mais dans lés 
promptitude n’est certainement I campagnes, nous les aunons.Nous 
t as le mot d’ordre dans notre j ne disons pas qu’ils n’ont pas de 
“magnifique” bumu-de-poste défauts, mais nous ne refusons 

oeuf. pas de reconnatre aussi que lis
VICTIMES DE PARTI autfes r.aces 7?* a“sii l®urs dÇ'

Plusieurs màitres de pestes ont fau‘S' ®s,.Canadiens-Français 
“té démis de leur fonction soüs religieux, fon-
1* nouvelle administration;' A ce Ж 
sujet nous lisions récemment dans Pu-S i
“Le Droit” d’Ottawa : “Le remer- qu's’ U mmont* Pr“testan^ ‘ e 
ciement en bloc de maîtres de pos ce-tte pr,ov'n.ce la ™,nonté 
tes exécuté par l’honorable PM m,eux traltee du monde e:,tler- 

Veniot n’est pas prisé par le ‘Jour- L’HIVER S’EN VIENT l 
nal”. Dans une note d’hiér, il se En effet, noua commençons dé
demande si notre ministre des jà à sentir l'effet de l’hiver qui 
Postes “croit que tous les emplo- s’en vient. La température de- 
yés civils sont des serviteurs d’un vient pluvieuse et se refroidit.Les 
parti et non pas du peuple.” touristes sont moins nombreux et

Sans doute ce manège de prou- aussi les grandes routes 
ver. Car de ces employés jetés moins encombrées. Un grand nom 
sur le carreau, il en est certaine- bre d’accidents sont survenues au 
ment dont les compétences ne cours de là dernière saison d’été, 
sont pas à mettre en doute.Ce sont Plusieurs ont causé des pertes de 
de malheureuses victimes politi- vie. L’excès de vitesse en a été 
ques qui ont le désavantage de 
n’avoir pas marché sous les “cou
leurs” du parti au pouvoir.

Mais ce procédé n’est pas l’a
panage exclusif du gouvernement 

ui tient actuellement les rênes à 
ttawa. Il nous souvient qn’en 

1921, lors du règne éphémère et 
douteux de M. Meighen, l’ostra
cisme que déplore aujourd’hui le 
Journal” s’est manifesté ~ 

une promptitude et une virulence 
inqualifiable. Dans un seul comté, 
ou se trouvent des chantiers du 
Gouvernement, des “lurons rou
tes” ont reçu leur avis de départ 
sans beaucoup de cérémonie.Ost 
maintenant l’heure des “lurons 
bleus ’. ■'

r1 G A toutes les succursales qui gagneront un total de- 
points ou plus, noua donnerons un superbe drapeau 

n°mbre de drapeaux acadiinn que nous donnerons n’eef 
lun-té. Chacune des succursa'es peut obtenir ce prix, pou 
quelle ait au moins 300 points.

B,n Plus nous accorderons à la succursale qui aura n 
porté le plus grand nombre d t points—pourvu que ce nom

vert en deuxième place pourvu que le nombre de pointe ne*. 
, . . . , _40“- L* troisièms prix qui sera de $30.00 sert і
cerné a la troisième, pourvu nue le nombre total des noüsts 
monte au moins à 250. ротія
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vai,,eront7^ri.Xurvani»nnerone “ tt

. membre qui g«gne-a 100 points recevra une

ееЩИШеііг
A сеїш qui aura obtenu pendant le concours le plus cran 

*** **““**> pourvu que cc nombre n esoit pas audeeaoe 
dans presque tous les cas la eau-Il ,ÇT”* de $7$00’ A“
se principale. Nous ne pouvons I Sto^Sa^Sé^^nous empêcher de répéter la ré- | a^oi™ 2» ^oto”Î^Trc^t ^ d 
flexion dun confrere à ce sujet ; 11 '•
“Qu’un cheval prenne le mors aux 
dents, cela se conçoit, c’est 
bête. Mais qu’un homme parte à 
l’épouvante, cela dépasse toute 
imagination.”

Ш .«з
stmio- 
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LES CONDITIONS DU CONCOURS

de 0U Une r ,,cur“le’ aur* «•»•«

soci^*2 point* reCrUter "" ni"nbre toit bénéficiaire, aoh

(b) Pour $1000. de dotation à 10 ans, 45 pointa 
-jv S1900. de dotation à 15 ans, 2$ noents
(d) Pour $1000. de dotation à 20 ans, 20 pointa
m Pp°“Æ de d?tation * 30
(f) Pour IlOOO.ceesation paiement après 20 ans,10 DO
(g) Pour $1000. cessation paiement à l’âge de 70 —

G .?ви- o' uneeèfé1- ses
m

3dpi
LA SEMAINE DU FEU 

Cette semaine, par tout le Ca
nada, est consacrée à la protec
tion contre les incendies. On sait 
les grands ravages matériels et 
les nombreuses pertes de vie que 
causent annuellement le feu. En 
maintes occasions les incendies 
ont leur origine dans la négligence 
ou l’imprudence. Tous les cito
yens se doivent à eux, et doivent 
à leurs voisins la plus grande at
tention. Des cendres chaudes, un 
bout de cigarette allumé, l’emploi 
du pétrole pour allumer les poê
les, les cheminées en mauvais or
dre sont parfois la cause de gros 
incendies, mettent en danger >a 
vie des habitants, endommageant 
les propriétés, causant des pertes 
irréparables. Nous publions en 
page 4 les principales causes des 
incendies et quelques conseils 
pour les prévenir. Nos lecteurs 
trouveront avantage à lire ces 
lignes attentivement.

avec
UO1

il і
1 ,ло
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rn ;
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LOGIQUE?

Et le confrère ajoute cette con
clusion bien à point: “La chose 
est déplorable. Quel que soit le 
parti qui accomplisse la mesquine 
besogne. Le “Joqrnal’’ peut mau
gréer aujourd'hui certes, mais si 
la situation vient à changer, ses 
jérémiades né se rayeront-elles 
pas en jubilations? Il dira peut- 
être alors que c’est la logique des 
chosès (fui le veut ainsi Présen
tement c’eat aussi la “logique des 
choses” qui parle.

Elle ne concorde pas tout à 
fait avec la lolique pure et sim
ple. Mais là politique sacro-sain
te; l’esprit de parti bleu, rouge, 
orange aussi et même vert se

irwpfÆtaar-

«■«* »
3. Ces primes seront versées lorsque 1# membre, 

ment recruté aura versé au moine trois contributions n

QUELQUES EXPLICATIONS
Comme nous l’avons déjà dit plus haut, toute su 

psut gagner un draepeu acadien, car il ne lui Mut 
points à »°n crédit. En plus, elles peut concourir poui 
trois prix spéciaux de $75.00, $50.00et $30 00

Les membres qui travailleront pour gaciier les nr 
haut mentionnées, par le fait mêm®aiderau i 1-Г .o 

exemple- ■> le «mf*e X gaçui» ss.* a1—
pomts à sa succursale.
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LA LANGUE FRAN
ÇAISE AU RADIO

Nous traversons une ère de pro
grès pour la langue française sur 
le continent américain. U dernier 
événement à ce sujet c’est l’adop
tion de cette langue d une façon 

que de Ch ça- international du nd'<. tenue t 
iu récemment ce propos Washingtiv;. Plu; 400 dic- 

meur; “Pour l’amour de la gués icnrcM iit-.nt 51 nationalitét 
de У on- assisté, et d un commun sc
ié- cord la langue français, par l’.-r- 

• des procédures,été adot-
offlcte’H, tous dbcii 
«rations et discours 
traduits de l’anglais
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REVENONS LES INCEND Hhrry H. j
L . T—<i$6ohce^—

Sbn Nouveau Salon de BarbierIJ
4 Щ- ■

f •: a ■ Il . jro, Ш* «** mSà . ■

Avocat
F-Doti

ssi—r IRa*oire — Brosses — Peignes — Serviettes 
Tout est stérilisé!

І93
Cette semaine est appelé, par tout 

le Canada, la “Semaine de Pro- 
P' tection contre le feu”. Le péril 
t rouge ou le feu cause annuelle- 
n raenJ é* milliona de dommages 
“ matérielles dans le pays, sans 
Vl Compter les nombreuses pertes 
-, de vie dont il est responsable.

ces, les sous-sols ou les ateliers. 
En attendant qu’ils soient enlevés, 
tenez-les dans des réceptacles 
doubles dé métal.

Les chiffons huilés ou les dé
chets de coton devraient être te
nus dans des poubelles en métal 
régulières et le contenu enlevé 
et brûlé chaque soir.

Il ne faut pas permettre que les 
dcchets s accumulent dans 
près des édifices.

La gazoiine, le napthe et autres 
huiles volatiles ne devraient pas. 
etre tenus dans des édifices et ne 
devraient etre employés qu’avec 
un soin extrême.

Les tuyaux à vapeur devraient 
etre éloignes de tout bois et autres 
matières combustibles.
. ^es trous de tuyaux devraient 
etre protégés avec de la tôle, ou 
mieux etre encastrés dans la bri
que.

SSL-! übib te іw

Bdmundm
1

dé# chaussures.! I

h1 SESS МЄ
a*m jVOICI LES CAUSES ORDI-

p’ N Aires des incendies:

V Cheminées et tuyaux dé chemi
nées défectueux.

J- installation^ électriques défec- 
^Hhneuses.

\ peu soigneux des poôles
re Parole et à la gazoiine. 

v insouciance aver lec alliitMnfênr

rec6Mu «mivertellemeht pear sen excellence. MStata-Cbiw

Dr. Hon
' Méd»cin-C 

Oculi
I ' —■
frW-M.étt»,™’-

; Upeyiwraapprcrié!* ou
Шкі LA REVUE MODERNEjg» 

*
CHEVAUX A VEKDRO ,Ь,щ, РІГШрр. Cfe

æStîaUfê
Clark & Son, Liée, Rlmundston, Town of Edmundston. for taxes, ' 

• _____________ 336 2fs-29s Amount of Taxes, besided costs

BOIS A VENDRE Dated Edmundaton NB
--------------- - this 20th day of Sept. 1927. '

JAMES E. CLAIR, 
Marshal for the T»Wn of 

Edmundston.

Edition d’octobre 
La Revue Moderne d'octobre 

nous apporte la surprise d’une 
nouvelle page de couverture,com- 
jHisition d’une jeune Canadienne, 
Mademoiselle Marguerite Des- I 
niarais, couverture qui donne une 
note très personnelle à la revue 
et lui prête également une allure 
plus française et plus artistique. 
De cette façon, elle établit 
personnalité plus accusée et telle 
ment différente de tAute.s Ies au 
très - publication^"en cours sur le 
ma**ché canadien. et américain.

La Revue, outre ses nombreux 
ai tides, nous présente trois ro
mans, dont l’un inédit de Made- 
erne, intitulé "Anne Mérival” 

dont les lecteurs de la R-s-ue Mo
derne apprécieront la primeur qui 
eur sera une véritable aubaine 

hiterure. Voici d’ailleurs le

Ж■ ЖЩsouciance avec les allumettes.
Insoucaince avec les cigarettes.
Insouciance avec les cigares.

Vf Accumulation de débris et de 
* ets dans les sous-sols, les 
v«iers, les armoires et les cours.
Le département des incendies 

à chacun un coucours 
.g-cif pour la protection contre le 
j». A cet effet, і [donne les 
«ils suivants, lesquels s’ils

’ “Smir* 4Ue’ servironî f Pr«- 'oppccs uans au tuyau ; on ne doit 
- N « d J pertes “aténeIleS : jamais employer des abats-jour en 

. Ne permettez pas aux enfants " '
"4e jouer avec des allumettes.

, j. Ne laissez pas au propriétaire 
'Jgeel fe soin de tout faire ; inspec- 
çatz votre maison du sous-sol au

u,
fj

Médecin-Chirurg
fCasier-P. ■•s*

1 І' в «testés
ІА.-М. SOI

L~z

m H
Г

mm L’électricité, lorsqu’ille n’est 
pas convenablement installée, est 
dangereuse, les cordes des ampou
les électriques ne devraient pas 
être pendues à des clous 
loppées dans du tuyau ; on ne doit

demandecl Bois de Chauffage, prêt à 11. 
Vrer, a vendre À prix raisonnable. 
Nous aurons dû bois franc et du 
bois à fournaises dans quelques
р£гЛ 5^"sser 4 Rosario 

.f.!LLETIER’ Edmundston. Tel.
U7'21- 340—4fs-6o.

une
Ütü et

con
sent

aі 4fs—29s.
ou enve- w- LISEZ “W 

TOUJOURS NOS 
PETITES ANNONCES

CHANGEMENT.. ■Г

papier. Ne jouez pas avec les ins
tallations électriques.

Les tuyaux de poêles devraient 
être rivetés convenablement et 
nstallés directement dans les che
minées en brique et jamais à tra
vers les planchers ou les divisions 
protégez les planchers au-dessus 
comme au-dessous des poêles a- 
vec de la brique, du ciment ou de 
la tôle.

Les escaliers devraient être te- 
cou- wus fermes et ne doivent contenir 

rtictin embarras continuellement. 
ne placez jamais aucun embarras 
au tablettes dans les escaliers 

On doit entretenir des passage 
de la bonne largeur ; n’empilez pa- 
de marchandises devant les fenê- 
ties ou contre les 
qu’elles nuisent 
cas d’incendie.

Les coupe-feu doivent être fer
mes craque nuit, et on ne doit ja
mais placer de marchandises qui 
empêcheraient de fermer ces 
coupe-feu. Servez-vous de mon
tures en métal et de fenêtres en 

ill# remplissez aucune lampe a- ”7* filetel 
/•Щ* de la gazoiine ou du pétrole Dar A??U\-qUe. tous les ap-
•fd's que celle-ci est allumée. CZJÎ l^tWCt‘nct,?n Pour l’m- 
■<fnez frs brûleurs de toutes lam- tionnement *” bon fttat de bnc- 
W-’i.a pétrole absolument propres. Г r , ,
■ Fe remplissez pas les lampes à me„ fumee >ais s’alhi-
• itrole apres la noirceur ou à une vnn- P janement. De sorte que 
»«anee de moins de quinze pieds houUlertt^h 'I pu’vél:is«roz la
M> à lumières ou du feu. “H, * }e charbon de bois lors-1 «e tenez pas les cendres dans 4 cU SOnt moui,lés- 

Its caisses en bois ou dans des reté"cî«V°US d’?1Iume«es de sû- 
-rrils. Tenez-les éloignés de tout ri,Pr’ e ne coûtent pas plus 

ou autres matières combus- 
^'les.

AVOCATS!! 
JUGES DE PAIX!

TROUVE , Vous avez sans doute besoin de
Un chapelet de valeur a été troii fo™u,es d Acte» <fc Vente, dTiy- 

vé près du restaurant de Mme | P°?rh'4“c. et de billets promis- 
A. Topping dimanche soir. La ?°lrea- Nou» pouvons vous les 
pen onne qui l’a perdu pourra le fourn'r à un prix raisonnable. De. 
reclamer au.Bureau du Madawas- 
ka en payant les frais d’annonce.

Avocat1

I Avec-t, Notai

І Bureau : Chei 
І Voisin de Jos 
IBdmundston

SUR LE C N. R. J.I
’Renier.

Ne let€z Pas d’allumettes in
animées, des cigares ou des ciga- 
pries qui brûlent.

N’employez pas d’allumettes 
',шші . chandelles pour vous éclai- 
,Sr lorsque VOUS pénétrez dans les 
IpfdMobts, les chambres à 
дрег ou les sous-sols.
'Ж N’emplcyez pas de pétrole, de 
, l,enzine ou de napthe pour allu- 
■ 'ler Ou hâter le feu—la mort peu 
— a résulter.

; N.e voo» servez pas de gazoiine 
a de benzine pour nettoyer les 
-tements lorsque vous êtes près 
une flamme, d un»* lumière ou
fcn feu.

A partir de Lundi le 26 -en- 
tembre 1927, les Chemin, de^r 
nationaux du Canada annohçent 
es changements suivants dans 

1 horairê des convois :
Le convoi No. SI partira d’Ed

mundston à 2Л) heures du matin 
tous les jours excepté le diman
che, au lieu des mardis, jeudis et 
samedis, et arrivera à Monk A
Présent"*8 dU m8tin COmme a 

Le convoi No. 52 «attire , a. 
Monk à 10 heures du soir tou» les
r/lZT* ledimanch«. au lieu 
des mardis^ jeudis et samedis, et 
arrivera à Edmundston à 2.40 heu 
res du matin, comme maintenant.

Le char-dortoir drculerit entre 
St-Jean et Edmundston, fera le 
trajet entre Moncton et Edmun-

-3fs°22sSUr kS COnvois Nos SI et 52.

—’ ЛТ’ jft

il.» ;
Sommaire .-Le Siècle du Cana

da, Madeleine; Madame de La-
eî Madame, Emile Неп- AVIS PULIC

HarHv 4UeS Notcs’ Jacques M. Alfred Pelletier de St-Basile 
Gérant' p°nCOUrS Mensuel, Le avertit par la présente qu’il ne se 
PprnanH^ri,marge iC, J’Mistoire, ca pas responsable des dettes con-

. iïrzs?ййяглгугїЕ’
de Vivre, Henry Bordeaux; Ro
man à suivre : “Malencontre”,Cuy 
de Chantepleure; Fémina : Tra-
\^*napTmmS’ Madame Raoul 
Vannât; Travaux de Broderie•
Manteaux et Robes; Etudes втаї 
Phologiques, Pierre’ Lumen;Ta

A Vendreі

son à la ville ou terré à la cam- 
’•agne. b adresser à Charles Cas- 
’•nguay, bt-Jacq:es, N. B. 
iu2—j.n.o.-7o.

Impressions
A l’AteUe

!■ MADAWi
Є Circulaires — 

Entêtes de 
Enveloppes - 

Livrets de соті
portes parce 

aux pompiers en NOTICE ÔF SALE352-4fs- 13oct.

On dS?Gu^ographe T°DiZeduhLiPPerCOtt’ °* Notre 
bilingue,connaissant le frang e* SiSto «H °f Te"
I anglais. Expérience préférée t’a S. and Provmce of 
dresser directement en donnant it maf’ “d *?' othera whom

349-3fs-b oct. ' N- R Townof PH СоиГ House in‘bë,
lown Of Edmundston on Thura-I
atyi ihe.2,7th,day of October next, І
fain t A M- A” that cer-l ’

,* ta|u lot' piece or parcel of land I
125 acres de terre, 60 acres en ?• Promues situate lying and I

,-r*. ГГя p.. °»°° - ннтап. ■^«яжагд.'з ь
le point d inflammation est fi’es publics, les écoles les théi- ' deux étam, ~ .. feau de P°*te. A vendre à très S-u^ce ^and prepared bv Rf«i«

L^hB'UleZ T de d<chet= 1 de nomCbreTesravief*V6nir ^иГі^аТ t ^"^a^ch^

éis ia maison et leurs dépend,n- Tous les édifices de plu. de tement des McJndk^ d" mT&de ~ ? dinand Phi,i^ ^

U°LuolR’Siegas’

h ,e v?us serve: pas de lampes 
alcool, surtout si ellrs sont en 
ïrre; elles se brisent souvent et 

!»entntcnu prend feu immédiate ASSURANCE-VI

LÀU
J,

ms
ET FAITES LIRE 

EE MADAWASKA” #TERRE A VENDRE La Seule I> U
A SIEGAS, N. B.

Я -,CANNONS*' 

Comparez et Choisissez. H.-C. Rickwas-
»

m'

«MU . s
Architectes

BEIy • X
Tffîf? SPECIALITE

; OSCAR BEA 
4.4.r.g. & ж:

21 B

*

fMONTRE BRACELET GRATIS”4
Pilules Gouttes de Sangі

П
jfi

5»»
-QOTndstSk,^

Le meilleur remède pour le sans 
Il fait du _ sang neuf. Une pilule 
équivaut a une goutte de sang 
$1.00 la boite. The Home Rem» 
dies and Supplies Co„ Ainheret 
N-S- 21 jt—21oct.

m % :

-'4 J--------
CHIRURGIEN-D] 

TeL: 31-2

Dr I

je vous
AUSSI

de préférence avec voiture, pour 
vendre un produit populaire. Bon 
ne commission. S’adresser ù : The 
Home Remedies & Supplies Cn

I P.O.Box 302, Amherst 
і Z79-j.n.o.-21jt

Cteurs, Lectrices, et amis du MADAWASKA. le 
mee frappe à votre porte,,,. Nous avons 500 de 
( joues montres pour vous. Mesdames et Mesde- 
імепм. Ecrivez immédiatement et nous allons voue
tmsB^6!” *“
mplissez le coupon plus bas en écrivant bien lisi- 
Mglaie °onnant votre écrivez en français ou

The Beauce Specialty, Co.,
Beauce Junction P.Q. 510.

Co. Beauce, P, Qué.

ï
venit«, Mortuaires$Ш * rSou і

o eІ s
Suivant!

Dentiers 

•щосєа

»°us secez satisfait de U, N.S.

CHIROPRÀCTIQUE

tstsrsmyquables qu. nous ob- 
.■■•uns ae cette science 
veilleuse.

A VOUS, monsieu. I 
Une bonne chaise et 

un barbier d’expérience 
vous attendent — avec 
Clipper électrique ou pei
gne et ciseaux _
vous

% *
■■sa^ :

Voe L
nuj tb
Ï2'Vos Chers Шmer-Si bien connue pour son efficaCr 

te pour usage extérieur, pour'rhd 
«natisme, enflures des joints, bror
eh'tes maladies pulmonaires, etc 
Ï0c la bouteille. The Home Rene- 
t' and Supplies Co.. Amherst 
T-* ajt-гіоа.

лттвнтіом

«5йаіь-ї#і®5й
le peux enseigner â te 
d* ce journal c 
riêf. Pour rent 
Л Mons. W. A. îfi 
teed. Ouébec. 

t311-22s.-lm.-28.

ij )
pour

donnçr la coupe la 
gus prompte et la plus 
belle que vous ayez jn- 
mais eue. Shampoo, bar- 

et message aussi, et 
vêtus le désirez! fF£-., :ggig|

kuresdel’aprèsmidiîn/aO ' Ьоигм,.''ЄППЄП‘à

11 w---------------

am," * Téléphous 64-H t| ’е*»іГр^П‘Ш”а

as. gga-ten e gsftwati’' .^вНІЛіиашаїшікі» .. " iy? ..e™ *,-■

8TCr cette maRnifiqu* MONTRE 
ACELET. Veuillez m envoyer les informations 
Mère de gagner cette jolie Montre. Ceci entendu 
indre obligation de ma part.
y Nom _________

I Adresse ________
Com...........

І
т?: - si 'sur la 

sans la ГЛm
■ , -, !

'•'.ÆSalon Paul
| P«ll SînMy. prop
І2 Vendes théâtres.

........ — Prov___ _____ y
Mon 4y«..... ...

’ (Donnez votre âge S’il VOUS pl.it.)........... &

■*гт
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ОСТОІЕЕ
Premier Quartier, 1. З, 1 

Pleine Lune, le Ю, 
dernier Quartier, le 17, 
Nouvelle Lune; le ».

1

Л. ■

l~kM
5К*№і «IM.-D. CORNER I

r Avocat

ssstà

I і
iettes

■' .J
;"TФ-Ш

_______
XVU* ар Рщ.
"b. Thérèse de l’Enf. }ünt. 
S. Françoia d’Assise, orof. 
S. Placide; S. Apollinaire.
S. Bruno, cmif.
Eres Saint Rosaire.
Ste Brigite. veuve.________
xviue au Pent. , ~
S. François de Borgià. " 
S. Nicaise, m.
SS Félix et Cyprien, mart. ^ 
b. Edouard le confesseur.

14 V. S. Calixte, p. et m.
15|S. Ste Thérèse.
^lU-lxïXe ap Pent. '

■PffpSï'
U 20 J. S. Jean de Canti, cohf.| 21V. S. Viateur; S^C.
ï ^2[S^ Ste CorduU................
1 ~' j 3’l. ^Хе ар. Pent. T

| OC h' ^Bap**rcft ! S- MRC- ' f • Chrysanthe et Ste Dans.
I r® M. S. Evariste, m.
І £J. Ste Sabine, veto.l-sï-teb**»'

Wùj xxte ap. Pent'------ :-----------
LH jeûne. — S. Quentin.

«3 jours écouidsr— * :

if
ША-аЖB A, UNE m 

PARSBJ
Av«*t. Notaire Pnbftf 

Eklmitodston,

I*1S 3 L.-PE
ssures. 4M.

L’AéONÉ DES YEUX f La Légende Des Nations
P*t#IERRE L'ERMITE. W'"' ' ' ' |

Dimanche X, lundi 31 mai ІЙ5 ffl

J-t «CHAI® | 1
Bureau: rue St FrançoilS , Pne Petite voix, à son oreille, «
aufrèTois occupé par m7E ui mun"urait qu’il avait eu de ffl

,, Plüs Michaud. , fl a chance!....,,., sa tranchée avait |B 
ЙАйшЛїмі, ;œi » àfl saute n.lsïét été. enseveli vi- 1
— ^ ~ rf - •» "• ”-1 yant  On s’était battu quatre і

R heures sur lui dans l’entonnoir...... fl
Heureusement, sa baïonnette dé- Я 

h passait un peu.... Le matin, lés fl
I portT/cT8 '’aVaient déterré rt «P- 1

Г Tout cela danse.bpurdonne dans H 
sa pauvre tete alourdie...... Ses fl

» yeux surtout le fpnt souffrir fl
II Partant, peu à peu, le choc pa- fl
I ralt s apaiser; les mains douces fl 
If“е® infirmières semblent aspirer fl 
Ille cha°s qui est en lui. .. Sauvé du 9

pays de 1 effroi» le petit sergent 
regârde l’ambidanee claire, le 

| bhers blancs, les fleurs jolies oui 
J! entourent la Madone, et, pourra 

première fois depuis son arrivée, 
il sourit a toutes cerf lumières

II —Souffrez-vous encore ?..

.........

SM.
$Ш

fceu venait <fe tirer 1, terre du néant, 

st reposait, fos dé son travail géant

p‘if!‘°U8 “s «bris rassemblés par vos mains.
nation, 4ui peuplent ces chemins.”

L uft d eux aü meme instant, trouve
TT y,™et dcs **Г()ШІ,аг<1в, des vapeurs, un nuage 

, Un lingot d’or qu’il cache en bloc de charbon ’ 
Une voile, une rame, un sabot d’étalon ;
Puis avisant d’en haut une île de terre,
II У jette le tout et dit: “C’est l’Angleterre.’’.

Dans dhë'peau dé bouc presque pleine de vent.
Un autre met d’abord, pêle-mêle, en rêvant.
Un éventail d ivoire, un pépin de grenade,
Les cornes d’un taureau, la robe d’un alcade 

*Jn soulier de satin, un manteau de velours, 
nUne échelle de soie, escalier des amours ;
Puis quand l’outre est gonflée à secroire montagne 

la lance a la terre en disant : “C’est l’Espagne.”

Un troisième albrs prend un masque d’arlequin 
Un ™arbre'.des couleurs, des pinceaux, un burin,
Un poignard, une croix, un soupir de poète 

-■ Ш ,r aves de vo|can. un gosier de fauvette 
Seulémenri^Vëux lé piquehC fl "Ьі?,38ІА aig”°ra Plus agaçant que pur, ’

Ils м“°„Ж' 5CS УЄиХ1 Se l)?'1'' un coin du ciel d'azurUn peu Ш savent H*4 ■ йЯЙ -'f ““ 4U *vec grand soin « «є. 

mande une I é ^ ^ “C’est ,'ItaI» ”
“ 71

" f ? ,'°fur Ф,оп’ ип ІІаіуе d’acier fin,
Le soc tlftoe eK&rrue, un aiguillon, un livre,
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Tapisserie— Imitations
Frais Funéraire# ■! —Non, 

Spécialité: Réparation deefll bien!....
vieux meubles. —

Royal Hotel. Tel 126-21

K-<:■ Avec-t, Notaire Publie

Bureau : Chez I. Têtu 
Voisin <ie Jos E. Berd. 

Hdmundston JR, B.

annonçent 
«nts dans

irtira d*Ed
’s du matin 
S le diman- 
s, jeudis et 

Monk A 
comme a

partira • de 
°ir tous les 
che, au lieu 
samedis, et 
tà 2,40 heu 
laintenant. 
niant entre 
mi, fera le 
et Edmun- 
os SI et 52.

BOITE AUX 
QUESTIONS

I Question:—reeeione NI Pharmacie------------------------k
“МДПЛЯГЇ«А»І VANWART

MAUAWASKA H Edifice Darfid
Circulaires — Placarde ■ voisin du bureau-de-poetefl

Entêtes de lettres fl ............ I
тЕп!гі°рРе, - Çmg. g Service Courtois 1

_ Téléphone 169-21 fl

Veuillez me dire comment en
lever une tache de beurre sur de 
'Vtc'fe.
Réponse:—

Appliquez un buvard sût la ta
che et passez un fer chaud jus
qu ce que le buvard ait-absorbé 
e beurre fondu.

Question:—
J’ai un peu d’eau bénite dàns 

une bouteille, puis-je rempUr la 
bouteille d’eau et avoir encore de 
I eau bénite.

t
nZ'SJTJXîLltz
lescent que sa 
avant de le qh 
bleus comme |

—J’avaissi^ 
firmière en lu fi 
si peur d’être ai 

—Mais rit#

e t Un‘Hriembraiss: 
.... ses ÿë 

tel de Ftiti 
.... dit-ü Ei’i ЩщЩs.Et Й corde d’argent fia lyre d'un ange ; 

hant le tout avec une faveur, 
le en disant : “Bon et puissant Seigneur,

Z J* “°" ~«vre Hélas ! est incomplète, ' 
рпе і genoux de la retidre parfaite, 
t qu une dlose, un sourire de Dieu." 
it et soa rire éclaire le saint lieu ;

;:

я

—C’es?^ 
die pas roc

assurance-vis Pi
>

rS-BE’E’IS
r eau benite, on recommande d’a- 
router un peu moins d’une chopi- 
ie d eau, pour conserver à l’eau 

^toto_ses propriétés.

Réponses—
Nous ne connaissons pas l’a»eg 

se de ce pugiliste. *

Questions—

Sfgyaaad
Réponses—. Я

Non! Et voici, dans ce сам Я 
o. de l’Eglise,(Canon 
les manages entre catholiiosTeR 
.■rotestants, le prêtre іегаЕТк! 
tem gations pour obtenir le con-

ks eau* « Barèges. Prt“dr0 faAUentK>n 1 .Si cet homAe a

rï2S=sM= 5®йай
? ‘ _ m r— niHC.eTO,r ;VOs <fix"neef

,5iE "11 “
Son caractère.

Sfsrrz: iÈÊêzSS
Pas si sa femme est vivante. on^chètT» FifdTS|"and

Sauvegarde - Ш ne sont mé-Ф à8

• P*u.x fo“ et longuement, le ma 
jor est venu examiner ses yeux

f.SSrüTS’ÜrS:

-Cest curieux!.... lé haut du

La Seule Compagnie Canadienne-Française
Le Canada ans Canadien, ~

Et pour les Canadiens.

A. Pi use,
• «r-’ • gérant provincial

lin
Ouvrîfsa maii

basas
H.-C. Richard,

agent CATECHISME1^,1 Qneiqœ» bons mots
MATRIMONIAL

fciatiifJÿ&L.
ice A l’une des soi 

une dame invitée І 
beaucoup de manières pour s’y dé

ТУЩ.& le. Rossi 1,1 
ter, faisait

X%

BEADLE & M0R1SSETTE }

ARCHITECTES I sans

SPECIALITES; Edifice. pubUc. et retiens,
constructions à l’épreuve du feu. fl

ALBERT MORISSBTTB fl
B.A.A. À.A.P.Q. I.C.A I

21 Rug d’Aiguillon* QUEBEC I

___

Architectesne
us noue

a
f eàrteï. 
etc. etc

grande 
• la U-
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^rSee:aPPd,eCtd’i
иШ&ШУ* et Breton,

Ain™ JÂ* F®* a véritè?
%***>h ««gënHaddesexpérT

f Extérieurement, 
intacts/...
^rieurement, ils voient du

і^ЖйЄіййі

Ôo 1«Г *’11 Є **rde Pour Iui-
co?cUUU„Tmend<dereS‘er

gles.
Pour а

s personnes se

u’eiles ne croient pas

#mc pense sérieu- 
[ge qu’arrive-t-il? 
hire. *
Sè-t-elle à autre

.n.^dhii?5i,ritre’4nej’aipeur
Et moi donc ! dit Rossini.

t • Шіy
u divbrr-
Quand’ _ 

pement au 
t II reste t 

Une fillefj 
chose qu’aul

ses yeux sont L^e^ homme doit-il épouser 
: fille pour son argent?

AffîPWa:
Viafl efuje etmartyr e.

h’fflppnent est-il aussi bon 
que le mariage?

Meilleur
Quand poù vons-hohe dlre ot

et
C'est lorsque l’amoureux baille 

enpréÿencede sa Wdtida.^^

ne vo
—Je Mme h maréchale d’Albret

ГМ.Ї*
^ar^nt dans un miroir et 
'ant le nez 
haut:

Â*3 a ai'îe Pris ce nez là ’ 
ses familiers!*' IUI r*pond't un d.

OSCAR BEAULB
A.A.P.Q. & Ж.ІС.А.

Pourq

4- ! se re 
se trot 

ronge, elle dit tout
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CHIRURGIEN-DENTISTE

rr
■ Tel,: 31-2 Casier Postal 136

l!

Dr EMILE NADEAU
ST-LBONARD, N.-B.№

Г (rue duPont) і sur le laim: -, lamétiimdw il і chaud. ц“ 
nt allés

La plupart des blessés
Dentier* іпгвямЬійі мПйпНіглі/і" Ф_v__

dépend leur santé, 
i. 9 heures du matin à 5 heures
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vofeTi Se cachant comme 

““-'і* des malades. Vi-
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t
L’OISEAU BLEU L’AGONffi DES YEUX siste :

—Je sais ce qui m’attend, dit-il 
laissez-moi profiter de mes derni
ers jours....

Et il sort, t
J. Clark & Son Ltee.VLivraison d’octobre Suite de la page 5KTf*Le numéro d’octobre de L’Oi

seau Bleu, vient de paraître dans 
une toilette nouvelle, et toujours 
aussi intéressant.

Dans l’article principal, Elie de 
Sattail raconte un voyage vers 
Ottawa où aucune occasion n’est 
perdue pour signaler des détails 
historiques inédits. ParticuVère- 
ment près de Rigaud, on signale 
le champ du diable. La légende 
nous dit qu’un misérable entêté 
qui travaillait 
grand scandale de ses voisins,vit 
son champ transformé complète
ment en cailloux durs et ronds.

<s'étendre sur son lit:
liais, le soir, il appelle une pe

tite infirmière qui sait l’allemand 
et, comme au hasard, il luf mon
tre la phrase :

—Cela veut dire quoi?...
La petite, sans méfiance, tra-' 

duit: "Rien à faire....”
Elle ne voit pas, la jeune fille 

que la sueur jîerle à grosses gout
tes, tout à coup, au front du sol
dat.

Un nouveau record de 
tion laitière et beurtiïeé}' 
race bovine canadienner-vi

1ЯШ
Edmundston, N.-B.

Charrues - Presses à Foin - Voitures. 
Papier à Couverture - Arraches Patates 

Laveuses électriques, et autres,»

AUTOS:- Chevrolet, Oldsmobile, et Oakland.

SAS Il va d’abord, 9, rue Daroc, à 
l’Association Valentin Hauy.pour 
le bien des aveugles.... Il veut se

^ rendre compte...... Et cette visite
lui fait un bien inexprimable en 
lui donnant la certitude que "ja
mais un aveugle n’est abandonné, 
et que toujours il peut gagner sa
vie...... ’ Oh ! les braves coeurs qui
depuis un quart de siècle s’occu
pent de plus de 10,060 aveugles 

En revenant il passe à Notre- 
Dame, et, adossé contre un pilier, 
il regarde longuement lé Jtihr mou 
rir dans la splendeur des vitraux.

Le lendemain matin, au BoiS,il 
observe avec tendresse l’eau refié 
ter les teintes roses les arbres 
se mirent dans le lac tranquille,
les fleurs fraîches et les oiseaux, deux voiles noirs flottant derrière 
ces autres fleurs ... ses yeux intacts.... Il ne voit plus

Il s’arrête pour voir joue-r le:- que sur la mince espace où la ré
petits enfants, _pour caresser il. tin/ tient encore, 
chien.... Mais ce soir?

"Voir”!...... Oh le verbe indici- Mais demain L-
. ble !......C’est si bon de voir encore Un matin de mai, un matin de
e I......de voir toujours!.....  soleil et de fleurs, le sergent dit à

Il veut un drapeau à son lit: la Soeur:
—Comme elles sont belles, nos , —Çomme le jour est long à se 

trois couleurs!.... lever!....
Il caresse parfois l’étoffe. .. Et' Soeur ne répond pas.... 

dans chacun de ses gestes, il y a Alors le sergent répète : 
de l’adieu.... ^ —Comme le jour est long à se

Car il sent sur lui se fermer la ever Im
porte de la lumière..

BV:
OWN/®

7912, à l’E$S6 tieSuaStdrt 
Hyacinthe, ,a_nm 
lait et бМ.%a 
moyenne de

d

UNE FEMME D’ESPRITle dimanche au іDepuis ce jour, sans rien dire à 
La fourtèi, même très riche, Pers°nne les grandes douleurs 

n’Èst pas prêteuse, Mme R. de B. sont тие“еб — le sergent fait à 
Marie-Louise d’Auteuil conti- : possde, en outre d’une brillante sa. Pat,rie 1 heonque sacrifice qu’il 

..nus son petit roman intitulé "Gi- éducèation littéraire, une belle et ne prévoyait pas sigrand. 
sèfe”, qui devient de plus en plus ! nombreuse bibliothèque. Bien que 1 demande les siens, sa mère, 
captivant. I fort 'peu prêteuse en matière de ?.es soeurs> sa petite fiancée— et

Des Erables dans "A Travers livres (et comme elle a raison....) . 11 saY°ure leurs visages.... 
l’histoire” rappelle la Prise de La elle se laissa pourtant aller un --Donnez-moi votre main?..... 
Rochelle par Richelieu le 28 octo- ' jour à confier à une amie le pre- , ,1 regarde longuement la main 
bt< 1628 et une biographie de ’ mier tome d’une éd'tion fort rare, °e *a Jeune bl[e :
Saint L'euis. l'Acropagite. I en quatre volumes de Rabelais. Comme c est joli, une main !..

Un conte historique en deux I Les jours se passèrent, puis les | Pa,rfois> 4uand est seul, il fer- 
couleurs. -a légende mariale “Le 3emain-s, puis les mois. L’aris- me Уеих «t s’exerce “pour 
Dormeur de. Notre-Dame, ohi- tocra rue collectionneuse r-cla 1<[uand '• sera aveugle....” Mais pa 

sieurs faits curieux ou scienhii- niait en vain le petit volume prêté. I beaucoup, il aura tellement 1 
ques. des mots joyeux, deux pages g„c en parti s,,iHtuel, elle j temP* Plus tardl....

t. gr.tp io ogie, le résultat du en»oya à son amie les trois au- Pu*s il veut une permission de 
coneours mensuel d’octobre c un- trr4 t, ,res-et ajouta ce billet: sortir.

" =Ct- %” f°nt*U'' des ‘ Comme cela, ma chè i, du ntt ins Le major refuse. Le sergent in-
numercs les plus intéressants. Пте je nous aura | „„vrage com-

• Un peut se procurer un sjiév.i- iil.t Ce sera toi, puisque tu ne 
е,п,0Іа<1ге.58аї1 a L’Oiseau veux p s que ce soit moi, ce qui, 

bleu, 1182, Saint-Laurent, Mon- p- -:rt: nt, m’aurait peut-être paru 
tr*al plus rrturel....”

:.«erttijèe l?argent. ьfgPWIBEі payons 4% bui 
Achète* ici et qüe vou

r
і

denVenez voue enquérir des nouveaux prix. 

FRANK B. FOURNIER,
;

sé Gérant
p«

T
qui ne voit plus !...... lui qui est en _
tré pour jusqu'il sa mort dans la 
grande nuit I__

—Mon pauvre petit!......  s’écrie
la Soeur, 4

Des larmes coulent des yenx é- 
teints, de ces larmes d’hommes 
si impressionnantes à voir...... Sa
douleur navrante dura quelques 
minutes, longues comme des siè
cles pour la religieuse aussi émue 
que le blessé.

Mais bientôt essuyant ses lar- 
d'un geste de brave, lef W> 

gent fait un signe de croix et'dit 
simplement :

—“Fiat voluntas tuai....”
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1-І Ce Nouveau et Beau Six Cylindres

Coach PONTIAC
CE CHAR EST MAINTENANT EXPOSE DANS NOTRE MAGASIN

nSÙoSïÆ ÏÏIÎE 9FFRE- TOUT U «ONDE A UNE CHANCE. CHAQUE ACHAT AU COMPTANT POUR UNE PIASTRE
CEOUÏiSÜSTDmÏÏiW J®/8 'ps VETEMENTS POUR HOMMES ET GARÇONS A NOTRE MAGASIN. TOUT 
™ WE VOUS ACI ITEREZ KTNOUVEAUPROPRE ET A LA MODE. LE PRIX N’EST PAS PLUS ELEVE QU’AILLEURS, ET EN PLUS DEP0NTOtC?Se^EUriL?^fOK^^R(Sw?P№SŒ^^^te*^^^^ BOUT VOUS DONNANT DROIT AU TIRAGE DU BEAU

Plus vous

■j

■£

I MvІ
iЛ

.! t La femme qui épr< 
firme de cette faço 
les boutons et es éi 
et robuste. ComijI:

gg

I

й

aurez de Billets, plus vous aurez de chances 
de Gagner ce Superbe Automobile

magasin! W* Venez! Vêtement* pour tous les fonts. ШГ Venez! L'assortiment est an

Une fois de plus Moscovicz bat la; marche avec le plus grand even 
d’Anniversaire du plus beau magasin pour hommes en ville

î Si
;
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Venez Voir le Pontiac dans notre 4 і
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Achetez les Marchandises 
- ANNONCEES 

Comparez et Choisissez.
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PONTIAC SIX
PRODUIT m IA GENERAL MOTORS OP CANADA. LOOTED
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NAISSANCESNOTES LOCALES I «— -—L—e 4 courant, est né à M. 

èt Mme Geo. Larlee, un fils bap- 
v „І T„.r icasner sont tis* Gordon. Amos. Parrain et^.•ïïliSrte t ,Г 1”! G« "M*

Montréal, après avoir ,passé quel- ~Le 6- est nee à M et Mme 
quus mois dans ’a métropole.

—Mme U. P. ! emirt de Cod iv
re, Sask., est і rti.i llement en vi
site chez sa r.iêre Mme An i »
Martin.

—MM. Orner St-Piçrre; Arthur 
Gauthier et J.A. Pelletier de Ri
vière-Bleue étaient de passage en 
ville à la fin de la semaine der 
nière. Ils ont fait шмг visite A la 
Commission et ont trouvé les prix 
très élevés. •'

—M. Maurice Thibault, avocat 
de New-Carlisle, est pfarti depuis 
une huitaine de jouœ, pour un 
voyage de quelques semaines, i- 
vec l'intention de se* rendre en 
Floride et à Cuba. M. Thibault 
est accompagne de M .-‘Henri Thi
bault, fils de M. J.N. Thibault de 
cette ville. Ils font let Voyage en 
automobile, en passant par les 
Etats du Vermont, diüMassachu- 
setts, de l’Ohio, de la Pennsylva
nie, du Michigan et du Minneso
ta d’où ils se rendront, en Floride 
et à l’ile du Cuba. Au cours de 
leur voyage à Défrôit,, nps visi
teurs ont survolé la ville de Dé
troit en aéroplane.

—M. l’avocat Chamberland de 
Grand Sault était .de passage en 
ville au commencement de la se- 
uiiiue. ..p

—MM. Thon,. s Guerre,**, R 
D. Murphv et M. Thériault ont 
fait un voyage de pêche et chasse1 
au Club Malacite dernièrement.Ils ,
sont revenus avec un gros....... |
rhum.

—MM. T. D. Hébert et E. J.
Hubert ont fait un court vovage 
t’affaires à Escourt et Rivière- 
Bleue cete semaine.

-- M. et Mme Thomas Ouel'.et 
et leur fils et M. Morin.de Salem 
étaient en visite chez Mme J. M.
Sirois et autres parents au com
mencement de la semaine.

‘ —Lundi le 10, Mlle Marion 
Castonguay de Grand Sault, ac
compagnée de sa mèret-revenait 
d’une promenade, chez son out le,
M- George Bérubé. dpi Cabano.
Mlle Castonguay se dit enchan
tée de sa promenade, ur.ct «... - 

—Nous apprenons avec regret 
que Mme J. P. Soucy.est grave
ment malade et doit être trans
portée à l’hôpital privée cette a- 
près-midi. Nous espérons que les 
bons soins la ramèneront à la 
santé.

0
-л, * *m DU CANADA

Incorporée par Acte du Parlement en juillet 1900
HUITIEME ANNONCE w-

F

La Nouvelle Loi Deg Liqaeor? CINQ SOUS L-mmmmDonat Lavoie, une fille baptisée 
Marie, Isabelle, Simonne. Parrain 
et marraine M. et Mme Ernest 
Lavoie.

—Le 8, est né à M. et Mme 
Paul Lachance, un fils baptisé 
Joseph, Samuel. Parrain et mar
raine M. et Mme Joseph Belle- 
fleur .

—Le 9, est. née à M. et Mme 
Fidle Daigle, une fille baptisée 
Marie, Béatrice. Parrain et mar
raine M. et Mme Joseph. D. Mi- 
chaud.

—Le 10, est née à M. et Mme 
Henri Landry, une fille baptisée 
Marie, Lucienné, Thérèse. Par
rain et marraine M. et Mme Ale
xandre Thériault.

—Est né à M. et Mme Louis 
Vital Ouellet, le 9 courant, une 
fille baptisée Marie, Geraldine, 
Adrienne. Parrain et marraine M. 
Herby Lajoie et Mlle Ouida Cha- 
rest.

—Est né le 11, à M. et Mme 
Thomas Cloutier, un fils baptisé 
Joseph, Armand, Edouard. Par
rain et marraine M. et Mme 
Georegs Lang.

■m
.. .. $ S,000,000.00 
_ $ 5,776,000.00
...... .$47,860,000.00

Capital autorisé ------------------
Capital payé et Réserve------
Actif total (au 30 nov. 1926)..

|î Loi des liqueurs enivrantes de I9S7 UNEN VIGUEUR LE C SEPTEMBRE, La seule banque au Canada dont les argents confiés 
à son département d’Epargne sont contrôlés par un 
Comité de Censeurs, ces messieursexaminant mensuel
lement les placements faits en rapport avec tels dépôts.

Conformément aux réglemente approuvés par aea 
actionnaires, lors de sa fondation cette banque ne 
prête pas d’argent à ses directeurs.

Brasseurs, Etiquettes et Annonces
L’HON. R.-Bà moins de permission spéciale 

de la Commission de faire pa- 
taitre des annonces, affiches ou 
laisser afficher des listes de 
prix, etc., concernant lés li
queurs enivrante#.. Seule la 
Commissiorl aura le droit ,te lé 
faire dans ses magas'ns.

GUETTES POUR LA 
RE—Des étiquettes spéeia-

ANNULATION Des LICEN
CES— Les licences accordées 
aux brasseprs ou à leurs agents 
pourront être suspendues pour 
toute cause jugée suffisanteT>ar 
la Commission de régie. Puni 
tion: $50.00 à $100.00 ou 30 
jours de prison.
VENTE DE LA BIERE PAR ETI 
LES BRASSEURS — Toute 
vente de bière, par un brasseur 
ou par un de ses agents, faite 
contrairement à la loi actuelle 
sera passible d’une amende ; 
minimum, $2000.00, maximum,
$5000.00.
ANNONCES des LIQUEUÉS 
PROHIBES—Il sera défendu, $200.00 à $500.00.

m?Âï

Le député de C 
tour du 
vention 
gués. — 
■ans.

■ Président du Conseil d’Administration
L’HONORABLE SIR HORMIDAS LAPORTEf O1er Vice-président 2e Vice-président

M. TANCREDE BIENVENU Ц. S.J.B. ROLLAND
.. Y Président du Bureau des Commissaires-Censeurs

L’HONORABLE N. PERODEAU
Lieutenant-Gouverneur de la Province de Québec

Vice-président du Bureau des Commissaires-Censeurs
L’HONORABLE E.-L. PATENAUDE 

CHS.-A. ROY, Gérant général

Succursale à Edmundston, J.-A. BACON, Gérant.

BIE
les seront placées sur toutes les 
bouteilles dex bière indiquant la 
nature du contenu, le nom .du 
brasseur et l’endroit où la biè
re aura été manufacturé». Pu
nition : deux à six mois d'em
prisonnement avec amendé de

Winnipeg.—L’ 
, nett, député de C 
d’une façon décis 
national libéral-c 
convention de W 
ф dernier le 12 c 
nu la majorité al 
me scrutin qui і 
Guthrie 320, Ca 
148, Rogers 37,1

Le résultat fut 
longue ovation. 
Guthrie proposa 
par M. Cahan, , 
unanime et cett 
appuyé par les 
La dernière réui 
trois et à 5 het 
taif final.

En acceptant 
parti il se déclar 
tre au service d< 
dit que je suis ri 
déclare que ma 
maintenant au 
tion.” Et il ajoi 
servir deux mail 
terminant il fit i 
la jeunesse à qui 
des apôtres de 
Canada.

x

NOTE.—La dernière annotice de cette série traitera de l’ivro
gnerie, du transport, des jours de fête légale et du vieux stocky.

de régie de* liqueurs du N.-B.
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%La Saucisse “DAIGLE” 
C’est JLa Meilleure I »Elles s’y connaissent

“Fruit-a-tives” donne
et conserve la santé
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MME О. MONACH 

Des milliers de femmes ont essayé
Nous commencerons bien
tôt à fumer notre jambon. 
Chacun connaît le goût ex- 
quix du jambon “Daigle”. 
Achetez votre viande ici 
ou ailleurs, et nous la fu
merons, d’après le meilleur 
procédé, pour $1.00 par 
jambon, quelque soit la 
grosseur.

5 p.c. Reduction Sur les
Prix Déjà BAS.

“Fruit-a-tives” durant le dernier quart 
de siècle. Plusieurs, comme MmeOpal 
Monach ont pris “Fruit-a-tives” 
comme dernière ressource après avoir Oessayé vainement tous les autres re
mèdes. Et leur expérience a été in
variablement la même-4 ‘Fruit-a-tives’ * 
les a soulagées de la constipation, bile, j 
maux de tête, de dos et autres de même 
nature, après avoir désespéré de se 
rétablir.
Ecrivant de French ville, Sask., Mme 
Monach dit: “J’ai pris plusieurs 
remèdes, mais aucun n’a été aussi 
efficace pour moi que ‘Fruit-a-tives’. 
C’est le seul remède que je prenne, je . 
l’emploie régulièrement et ne me sens 
pas bien si je n’en prends pas.”
Que “Fruit-a-tives” soit votre remède, 
il aide à donner et à conserver la santé. 
Achetez-en aujourd’hui. 26e et 60e 
partout.

CHANGEMENT D’HEURE

La première messe à l’église 
paroissiale aura lie u à l’avenir à 
sept heures moins quart (6.45) au 
lieu de sept heures, comme dans 
le passé.

UNE GROS 
AU COU

Nos Prix sont (dus bas qu’ailleurs et en plus 
accordons un escompte de 5% sous forme de cojj LATE MENT, et que vous pouvez

échanger contre de la marchandise qui vous est livrée 
IMMEDIATEMENT.

NUT
, PROFITEZ DE

CETTE OFFRE!
J- J. DAIGLE,

Téléphone: 51.

Service Anniversaire gallons d’ 
*1000. soi

Cent- 
viron 

des officiersLe service anniversaire de feu 
l'hon. Louis-Auguste Dugal aura 
lieu jeudi le 20 courant à huit heu
res et demie, dans l’église Imma- 
culée-Conception d’Edigundston.

Parents eet amis^soat invités 
d’y assister sans autre invitation.

o k Des canistres 
paquettées dam 
dans des boîtes 
tant environ ci 
précieuse liqueu 
couverte que fir 
nuit dernière lei 
rois, W. Picard 
.service du Rei 
ouvert des boîte 
tre débarquées 
vant de Moncto

Ces boites él 
un nommé Joi 
Siegas, nom fiel 
cierS. Les empli 
vaient débarqu 
Siegas mais su 
tiers- picard et 
descendirent qi 
où attendait at 
Geo Sirois.

U boi

Л O

EXTIRPE LES RHUMES і
DECES,

Est décédée lé 10 courant, Thé- 
(èse-Juliette Charest, enfant de M. 

■‘t Mme Elphège Charest, à l’âge 
d’un mois.
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Bleus

ii < X
A

I :s
Л:

Le feu an séminanv deV

lS.-Hyacinthe ЩУ*LA DETTE DU PAYS A 
ETE DIMINUEE DE 

$70,189,814

m DONNE DES FORCES ПГ] 
^REFAIRE SA SAMTeLL,T—;■L- - ■ 1 1 Ґ

■< kM,S.-Hyacinthe.—Le séminaire de 
S.Hyacinthe a été menicé d’une 
destruction complète par l'incen
die qui s’est déclaré dané un dor
toir vers 4 h. du matin. On a réus
sit à maîtriser les flammés. Seuls 
deux étages d’une attende l’an-

J

IA BAS LES PAVOTS
Ottawa, 8. — Durant les pre

miers six mois de l’année fiscale
la dette du Canada a été diminuée . .. ...............
de $70,189,814. Le 31 mars 19^7, «eune partie ont été détruits. Il 
elle était de 2,347,834,370, et le 30 ny eut aucune P*rte de ^ré- 
septembre de $2^77,644,556. Du
rant les premiers six mois de l’an
née fiscale 1926-27, la diminution 
avait été de $53,903,920. Cette an
née, pour la période correspondait 
te, cette diminution est de pins de 
$16,000 plus considérable. Les 
revenus et les dépenses ordinaires 
accusent une augmentation pour 
les premiers six mois de la pré
sente année fiscale sur la période 

Aer$ de leurs pavots et ont fait de correspondante de l’année précé- 
la fleur une sorte d’emblème па-1 dente. L’augmentation des reve- 
* Au Canada, ces fleurs n’au n®s e®t de $13,864,267 et celles des

ucune signification et ne dépenses de $8^99,956. Le 30 sep- 
sir la liste déjà tembre 1927, le total des revenus 

ordinaires était de $220,757,368 et t 
celui des dépenses ordinaires, de - 
$142,025,825. Pour tes premiers 
six mois de l’année fiscale précé
dente, les revenus ôrdlntireé a- 
vaient été de $206,893,101 et les 

............. ........ dépenses de $133,125,869.

і
Importer de la graine de pa

vots de Flandre au Canada serait 
un danger. Cette plante n’est, en 
réalité, qu’une piatn-a:se he-lic, 
une véritable peste en France. Il 
Vf ut 1 apeine de rappeler à cette 
occasion, ce que nous a coûté une 
tçüe sentimentali.*-': il y a quel 
q .es années. L gi pnd'., ou her- 
i- -, ix goutteux, fut importée au- 
•ff.-.i' avec l m u.: • n de 1a cul
tiver seulement d:;r.« les jardins. 
mus cette paie empoi-. une 

nv n'enant le. chi.'ipi de l'Est 
.lu Canada. Les Flamands sont

PHP.--.ssos
été saisie et tn 
entrepôts de, la
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$16Л5 a!•dDE MEXICO A
OTTAWA A PIED I і

ЗрЛй. «.. Mexico, 8.—Trois jeunes Me
xicains, Pedro Franco, Цриів- H. 
Péniche et J. Gabriel , Contes, 
viennent de quitter Mexko pour 
Ottawa, capitale du Canada. Ils 
font le voyage à pied. lia empor
tent avec eux des lettres de secré
tariat de l’instruction publique -t 
-rés autorités municipales de Me
xico. Leur voyage s’effecAera par 
ta côte ouest des Etats-Unis et à 
ravers le Canada d’oueaf an est.
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LES PLUS BEAUX CHEVAUX
IMPORTES AU MADAWASKA

iriC

Nous venons de recèvoir un char de magnifiques 
chevaux de chantiers, pesant de 1400 à 1700 livres, 
tous jeunes, bien domptée. Ce sont les plus beaux 
chevaux importés dans le comté. Avant d’acheter, ve
nez lés examiner.

MAXIME GUERRETTE,
EDMUNDSTON, —,--------------------— — «r» N.-B.
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